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:sées sous silence, la pédagogie les a étudiées. Elle les a réso­
lues, généralement du moins, d’une manière définitive. Les 
avoir simplement énumérées prouve, il me semble, la néces­
sité, pour quiconque désire embrasser la belle et noble car­
rière de l’enseignement, de s'y préparer sérieusement dans 
des écoles spéciales.

retracerai pas ici, même dans ses grandes lignes, 
l’histoire si captivante des écoles normales dans la Province 
de Québec, depuis les premiers essais de recrutement régulier 
d'institutrices laïques tentés, dès l’origine de la colonie, par 
les Soeurs de la Congrégation de Notre-Dame et par les L rsu- 
lines de Québec et des Trois-Rivières, jusqu’à la fondation 
des écoles normales Laval et Jacques-Cartier vers le mi- 

siècle dernier. Le temps et les connaissances néces- 
font défaut pour écrire ces belles pages de nos an-
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miles nationales. Ces pages sont toutes pleines des efforts 
constants et des généreux sacrifices du pouvoir civil 

pouvoir ecclésiastique, du clergé, de nos
religieuses et d’un grand nombre de laïcs, 

à notre province canadienne-
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tous désireux d assurer

éducation primaire vraiment efficace, une 
besoins, ses aspirations, 

la prise de possession défi-
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française une 
éducation en rapport avec ses
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nitive de la place supérieure qu'elle doit occuper 
l’organisation sociale, politique et religieuse du Dominion. 
Comme il serait facile, en se livrant à cette intéressante 
étude, de répondre victorieusement 
de notre système actuel d’éducation, de prouver que l’igno­
rance. le préjugé ou la passion aveugle font parler et agir la 
plupart d'entre eux, de mettre à nu la faiblesse ou la fausseté 
de leurs accusations, de démontrer que ce système, pour ne
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